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ddtination , loo. Il va croifcr dans

le Golphe S. Lautcnc > lui.

Le Sicur du Tajl , Garde de la

Marine, (avant d'Hnfeignc fur le

Bord de M. d'Ibcrville , meurt d'une

pleurefic , (qu'il avoir gagnée au licge

dePcmKuir, i8o-8(.

Taxons , Chef Abcnaqui , fc rend

maître de deux Forts Anglois , 14J.
Il efl: pris par les Anglois , en tue

quelques-uns , & fc (auve , 177.

Tchaitas , Sauvages de la Louy-
fîane , Alliés des François. Ils reçoi-

vent des ptéfens de la Reine d'An-

gleterre & pourquoi * j?o. Ils pil-

lent le magafin des Anglois , & maf-

facrcnt ceux , qui le gardoient ,421.

Les Anglois les foUicitent de s'unir

à eux. Leur fidélité & leur définté-

lefl'ement, 456. Ils entrent dans le

complot général d'exterminer les

François de la Louyfiane. Leurs Dc-

fiutés vont trouver M. Pcrricr : réfo-

ution , qu'ils prennent, leur poli-

tique perfide Ôc intérclîce , 4<Î5. M.
Pcrricr envoyé chercher deux Chefs
Tchadas. Ce que lui dit un autre

Tchadtas. Les petites Nations aver-

tirent le Commandant Général de
fe défier d'eux j 473. Les Natchcz
vont leur chanter le Calumet , ce-

pendant ils fe diipofent à leur faire

la guerre , 474. Les Anglois en-

voyent beaucoup de marchandifes

chez eux j cependant ils fe préparent

à faire la guerre aux Natchcz. Com-
bien leur politique en cela étoit in-

lérefTée , 47 y. M. Pcrrier les fait pref-

lentir par M. le Sueur , 477. qui les

mené au nombre de 700. contre les

Natchez. Ils attaquent en arrivant

,

défont les N.itchcz. Ce qui les em-
pêche de finir la guerre , 479. Leur
inauvaife humeur , leur infolence ,

& leur avidiré , 480. On les foup-

çonne de vouloir trahir les François

au fiége du Fott des Natchez, Un
Tchaàa parle fbtt bien aux Afliégés:

ceprpcbe ,. qu'on prétend que lc$

BLE
Natchcz lui firent ,481-81. Les Pri-

sonniers, queles Natchcz nous rete*

noient , font remis aux Tchadtas »

& il fallut encore les racheter d'eux >

481. Comment ils avoicnt été reçus

des Natchez , après le nuilacre des

François. Us profanent les Vale»
facrés à l'exemple de ces Sauvages.
Leur mauvais caradere , & quoi-
qu'on foit excédé de leurs infolcn-

ces , on crt obligé de les ménager

,

48 j. Les Anglois les folUcitcnt vive-

ment de ft déclarer contre nous,
ôc leur font de grands prcfcns, 484.
M. Perrier leur donne rendez- vous
à la Maubile , ils s'y trouvent. Ce
qui fe padc enti'cux & lui. Jaloulie

entre les Occidentaux & les Orien-
taux. Pourquoi M. Pcrricr ne veut
point s'en lervirdansla guerre , qu'il

fe difpofoit à faire aux Natchez ,

é^S^.&juiv.Vnc partie dcsTchadas
cft gagnée par les Chicachas , & ce

qui les engage de nouveau à fe dé-
clarer contr'cux

,

joo.
Teganijforens. Voyez, le premier volU'

me. Il cft fur qu'il cft: mort Chrétien «

I )6. Services , qu'il rend à la Colo-
nie , 1}/. Il arrive à Qiiebec avec

huit Députés Iroquois , il parle fore

bien au Comte de Frontenac , &C

lui préfente un Collier de la part de
GaraKonthié, ijj. Le Comte de
Frontenac lui fait de gtandes caref-

hs , & d-s préfèns. Il part j M. de
Frontenac le rappelle , & pourquoi.

II propofe le rétablifîement du Fore

de Catarocouy, 140. M. de Fronte-

nac témoigne du reflentiment de ce

qu'il n'étoit pas revenu au tems, qu'il

avoir promis de revenir, 141, Ré-
ception, qu'il fait aux Ambaflàdturs
François à Onnontagué , Z45. Com-
ment il fe comporte dans un Con-
feil de toute fa Nation avec les mê-
mes AmbafTadeurs & les Envoyés du
Gouverneur de la Nouvelle Angle-
terre , 246-47. Il fe charge de faire

conduiic i Montréal tous les Frai^<«


